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				Architecture

				Vue d’ensemble de Porto, avec ses nombreuses toitures recouvertes de tuiles orangées. 

				© Dreamstime.com/Sergey Peterman
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				Une incroyable profusion de talhas douradas semble illuminer par l’éclat de leurs dorures la pénombre du Convento Igreja de Santa Clara. 

				© Dreamstime.com/Neirfy 
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				L’impressionnant Ponte Dom Luís I, construit entre 1880 et 1886, comprend deux tabliers reliant entre elles les basses villes et les hautes villes de Porto et de Vila Nova de Gaia. 

				© Claude Morneau
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				L’amusant escalier de bois de la Livraria Lello & Irmão, une librairie construite 

				dans le style néogothique au début du XXe siècle. 

				© iStockphoto.com/Phooey
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				La Casa de Serralves, véritable « relique » des années 1930, ne manque pas de plaire aux fervents d’Art déco. (p. 88)

				© Marc Rigole
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				La Sé présente une architecture hétéroclite où se côtoient des styles aussi divers que le roman, le gothique et le baroque. 

				© Diane Harnois
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				Culture et douceur de vivre

				Pause café à l’une des agréables terrasses aménagées sur le petit Largo do Prof. Abel Salazar.  

				© Marc Rigole
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				L’amusante sculpture Le plantoir de l’artiste Claes Oldenberg, dans le parc de la Fundação de Serralves. 

				© Marc Rigole
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				La boutique Flor, une véritable caverne d’Ali Baba pour les amateurs de céramiques colorées à la portugaise.  

				© Marc Rigole
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				Le tram ou Eléctrico constitue encore aujourd’hui le moyen de transport le plus pittoresque pour visiter Porto.  

				© Marc Rigole
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				Les étals du Mercado do Bolhão font la joie des gastronomes, le tout dans une véritable ambiance portugaise.ù

				© Marc Rigole
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				Les vins : les chais et la vallée du Douro

				Après avoir mûri durant les mois de juin à août, les raisins sont prêts pour les vendanges.  

				© Dreamstime.com/Inacio Pires
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				Les grandes maisons de porto proposent des visites de leurs caves et offrent des dégustations. 

				© Dreamstime.com/Lfmpereira

			

			

				[image: Vignobles-Vallee-do-Douro-4-Porto_2008.tif]

				Une excursion dans la vallée du Douro permet de contempler les vignobles à flanc de colline. 

				© Marc Rigole
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				Établis en grand nombre à Vila Nova de Gaia, les chais arborent fièrement le nom de leur maison viticole au-dessus des toits.  

				© Marc Rigole
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				Jadis construits pour le transport des vins, des rabelos mouillent l’ancre près du pont Dom Luís I. 

				© Dreamstime.com/Martin Lehmann
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				À moi…Porto !

				Nous vous proposons ici une sélection d’attraits et d’expériences incontournables qui vous permettra d’explorer Porto en connaisseur.

				Découvrez les coups de cœur de l’auteur dans la section « Le meilleur de Porto ».

				Que vous projetiez une visite éclair ou un voyage de quelques jours, inspirez-vous des itinéraires de la section « Porto en temps et lieux » pour profiter au maximum de votre séjour.

				Que vous soyez branché architecture, ambiances populaires ou vins, consultez la section « Porto à la carte » pour découvrir les attraits qui répondront le mieux à vos envies.

				Le meilleur 
de Porto

				Les incontournables

				
						Flâner le long des Cais da Ribeira p. Cliquez ici

						Déambuler sur le tablier supérieur du Ponte Dom Luís I p. Cliquez ici

						Contempler la façade de l’Igreja do Carmo et ses magnifiques azulejos p. Cliquez ici

						Admirer les intérieurs ruisselants d’or des églises São Francisco et Santa Clara p. Cliquez ici, Cliquez ici 

						Déguster un porto dans l’une des célèbres caves de Vila Nova de Gaia p. Cliquez ici 

						Partir en excursion dans la magnifique vallée du Douro p. Cliquez ici

				

				Les meilleurs attraits gratuits

				
						Passer un dimanche au Museu Nacional de Soares dos Reis p. Cliquez ici

						Explorer l’ancienne prison de la ville de Porto, qui abrite aujourd’hui le Centro Português de Fotografia p. Cliquez ici 

						Découvrir l’histoire de la ville de Porto la fin de semaine à la Casa do Infante p. Cliquez ici

						Visiter la prestigieuse Fundação de Serralves en matinée le dimanche p. Cliquez ici

				

				Pour vivre le Porto des Portuenses

				
						Se rassasier d’un sande de leitão à la Confeitaria do Bolhão p. Cliquez ici

						Siroter un cimbalinho en compagnie d’artistes et autres professionnels au Café Progresso p. Cliquez ici

						Se délecter d’une pâtisserie en présence de dames de bonne compagnie à la Pastelaria Império p. Cliquez ici

						Se désaltérer d’une Super Bock à la terrasse du Café d’Ouro, rendez-vous incontournable des étudiants p. Cliquez ici

				

				Les plus belles vues

				
						La Ribeira depuis le tablier supérieur du Ponte Dom Luís I p. Cliquez ici

						La fière Porto qui se mire dans le Douro depuis les rives de Vila Nova de Gaia p. Cliquez ici

						Le décor panoramique impressionnant de la ville du haut de la Torre dos Clérigos p. 70

				

				Porto avec des yeux d’enfants

				
						Accéder au pont supérieur du Ponte Dom Luís I en empruntant l’amusant Funicular dos Guindais p. Cliquez ici

						Naviguer sur le Douro en participant à l’une des nombreuses croisières proposées p. Cliquez ici

						Dévaler les rues de Porto ou admirer l’embouchure du Douro à bord de l’Eléctrico 1, un tram d’un autre siècle entièrement décoré de bois p. Cliquez ici

						Partir à la découverte des œuvres d’art « cachées » dans le très beau parc de la Fundação de Serralves p. Cliquez ici

				

				Porto en plein air

				
						Faire le plein d’air iodé en parcourant à pied, à vélo ou en patins à roues alignées les avenues Montevideu et Brasil qui bordent l’océan Atlantique p. Cliquez ici

						Glisser sur le Douro en kayak p. Cliquez ici

				

				Les terrasses les plus agréables

				
						Espaço Porto Cruz p. Cliquez ici 

						OPO Club Lounge & Restaurante p. Cliquez ici

						Ar do Rio p. Cliquez ici

						Cafeteria Resto-Bar Praia da Luz p. Cliquez ici

						The Yeatman Restaurant p. Cliquez ici 

				

				Les meilleurs restaurants pour un repas…

				...gastronomique

				
						D.O.P. p. Cliquez ici

						Foz Velha p. Cliquez ici

						The Yeatman Restaurant p. Cliquez ici 

				

				...dans un beau décor

				
						Restaurante Palco p. Cliquez ici

						Infante de Sagres p. Cliquez ici

						O Comercial p. Cliquez ici

						Restaurante Casa da Música/Barra-Bar p. Cliquez ici

						Restaurante Rabelo p. Cliquez ici

				

				Pour une pause café avec… ou sans pâtisserie

				
						Confeitaria do Bolhão p. Cliquez ici

						Café Majestic p. Cliquez ici

						Café Lounge-Casal p. Cliquez ici

						Mercearia das Flores p. Cliquez ici

				

				Pour prendre un verre

				
						Café Guarany p. Cliquez ici

						Restaurante-Bar Galeria de Paris p. Cliquez ici

						Miss’OPO p. Cliquez ici

						Breyner85 p. Cliquez ici 

				

				Les boutiques les plus originales

				
						A Vida Portuguesa p. Cliquez ici

						Loja de Barcos Miniaturas p. Cliquez ici 

						Artes em Partes p. Cliquez ici

						Take Away Porto p. Cliquez ici

				

				Porto en temps et lieux

				Un jour

				Commencez votre journée en faisant une courte visite de la cathédrale, la Sé, puis, si le beau temps est au rendez-vous, dirigez-vous immédiatement vers le tablier supérieur du Ponte Dom Luís I, d’où vous jouirez d’une vue exceptionnelle sur la Ribeira et les principaux monuments de la ville, empreints d’une lumière éclatante qui fera le bonheur des photographes. Retournez ensuite sur vos pas pour vous rendre à l’Igreja e Torre dos Clérigos en passant par la Praça da Liberdade, autour de laquelle vous ne manquerez pas d’observer de beaux bâtiments, notamment ceux qui bordent l’Avenida dos Aliados. Poursuivez votre découverte de la ville en empruntant la Rua das Carmelitas, où vous ferez une brève halte à la Livraria Lello & Irmão. Remontez enfin cette rue jusqu’à la Praça Gomes Texeira, pour aller admirer la magnifique façade de l’Igreja do Carmo.

				En après-midi, rejoignez le Palácio da Bolsa en passant par la Rua das Flores, puis entamez votre descente vers la pittoresque Ribeira. Au passage, ne manquez pas d’aller contempler l’exubérant décor baroque de l’Igreja de São Francisco. Flânez le long des Cais da Ribeira avant d’entreprendre la traversée du tablier inférieur du Ponte Dom Luís I pour atteindre les chais de Vila Nova de Gaia, où les grandes maisons de porto proposent des visites de leurs caves avec dégustations.  

				Deux jours

				Amorcez votre première journée en immortalisant sur photo la beauté du paysage depuis le Ponte Dom Luís I, puis partez à la découverte de la Muralha Fernandina, d’où vous aurez d’autres beaux points de vue. À deux pas de là, le Convento Igreja de Santa Clara vous dévoilera un intérieur baroque particulièrement exubérant. Rendez-vous ensuite sur l’esplanade de la Sé pour admirer le pilori torsadé qui orne les lieux. Et ne manquez pas de visiter la Sé, qui contraste singulièrement par sa sobriété avec l’Igreja de Santa Clara. Poursuivez enfin votre découverte de la ville selon l’itinéraire proposé dans le programme de visite d’une journée.

				Entamez votre deuxième journée en vous rendant à l’Estação de São Bento, où de magnifiques azulejos représentant des scènes du nord du Portugal et de guerre vous attendent, puis remontez la Rua 31 de Janeiro jusqu’à la Rua de Santa Catarina, où vous ferez une pause au Café Majestic pour déguster une excellente pâtisserie portugaise, et poussez votre visite jusqu’à la Capela das Almas, également ornée de beaux azulejos. Pour clôturer la visite des environs, ne manquez pas de faire un petit crochet par le Mercado do Bolhão, un petit marché populaire des plus sympathiques. 

				Si vous appréciez la peinture classique et les arts décoratifs anciens, rendez-vous ensuite au Museu Nacional de Soares dos Reis. Si par contre c’est l’architecture moderne qui vous intéresse, ne manquez pas de vous rendre à la Casa da Música, un édifice particulièrement audacieux. Finalement, allez visiter la Casa de Serralves, véritable chef-d’œuvre Art déco, où des sculptures contemporaines trônent dans de beaux jardins et où une casa de chá (maison de thé) vous invite à terminer agréablement la journée. 

				Trois jours et plus

				Après avoir visité les attraits mentionnés ci-dessus, faites un saut à Foz do Douro pour profiter de la brise de mer ou encore pour pédaler le long de l’Avenida de Montevideu et de l’Avenida do Brasil.

				Vous pourrez également consacrer une journée à la découverte des majestueux paysages et des vignobles renommés de la vallée du Douro.

				Porto à la carte

				Le Porto architectural

				Ville portuaire ouverte sur le monde depuis plus d’un millénaire, Porto affiche un grand nombre de styles architecturaux, parfois imposés par l’occupant, souvent puisés au contact d’autres cultures et parfois réinventés.

				Si vous aimez le baroque, ne manquez pas d’aller admirer la superbe façade de l’Igreja do Carmo, l’incontournable Igreja e Torre dos Clérigos, ainsi que le riche décor de l’Igreja de São Francisco. Pour un véritable débordement de dorures, pénétrez à l’intérieur du Convento Igreja de Santa Clara.

				Pour contempler de beaux exemples de style néoclassique, faites une halte devant l’élégante façade du Palácio da Bolsa et flânez sur la prestigieuse Avenida dos Aliados.

				Le style Art déco est aussi à l’honneur à Porto. Pour vous en convaincre, allez voir les magnifiques vitraux de l’ancien Café Imperial et la remarquable Casa de Serralves, blottie dans ses beaux jardins.

				Tandis que le style néogothique s’expose à l’intérieur de la célèbre Livraria Lello & Irmão et que l’Art nouveau s’affiche au célèbre Café Majestic, le style mauresque se déploie dans l’admirable salle d’audience du Palácio da Bolsa.

				Pour apprécier plutôt l’architecture contemporaine, rendez-vous à la surprenante Casa da Música, digne des plus audacieuses créations architecturales. Tout à côté, l’édifice Boavista Prime Office arbore une façade particulièrement design tandis que, beaucoup plus loin, l’Edifício Vodafone en surprendra plus d’un avec sa structure des plus originales.

				Le Porto des azulejos

				Les azulejos sont innombrables dans les édifices religieux. Ceux de l’Igreja do Carmo, de la Capela das Almas et des façades de l’Igreja dos Congregados et de l’Igreja de Santo Ildefonso méritent d’être admirés. Dans un style moins religieux, les azulejos de l’Estação de São Bento représentant entre autres des scènes de guerre valent assurément le déplacement. Enfin, dans le plus pur style Art nouveau, ceux de la pittoresque épicerie A Pérola do Bolhão en surprendront plus d’un par leurs personnages inusités reproduits sous ces latitudes.

				Le Porto panoramique

				En vous rendant sur le tablier supérieur du Ponte Dom Luís I, vous pourrez profiter de la vue la plus romantique qui soit sur le Douro et la Ribeira. Pour les moins courageux, empruntez le téléférique de Vila Nova de Gaia en bordure du Douro, où vous serez confortablement assis pour profiter d’une vue de 360˚ sur la ville de Porto et le Ponte Dom Luís I. Pour ceux qui ont le vertige, depuis l’esplanade de la Sé, de belles vues sur les principaux monuments de la ville s’offrent également à vous. Pour bénéficier d’une vue sur les jolies toitures orangées de la ville tout en profitant d’un petit exercice, rendez-vous au sommet de la Torre dos Clérigos par son escalier de 225 marches ! 

				Le Porto populaire

				Promenez-vous le long des Cais da Ribeira, aux petites façades colorées, où la vue des vêtements pendus à même les fenêtres pour être séchés nous rappelle que la Ribeira est encore aujourd’hui bien vivante. Si vous êtes en forme, grimpez ensuite les Escadas dos Guindais, qui vous mèneront en haut de la Muralha Fernandina à travers un véritable quartier populaire médiéval. Pour un « avant-goût de marché », dirigez-vous vers le Mercado do Bolhão, où les ménagères se bousculent pour acheter légumes, fruits et autres victuailles. Enfin, pour une ambiance un peu plus sophistiquée, flânez dans la très commerciale et piétonnière Rua de Santa Catarina, où boutiques de mode, pâtisseries et autres établissements commerciaux se succèdent pour le plus grand plaisir des Portuenses.

				Le Porto des vins

				Sandeman, Ramos Pinto, Kopke, Taylor, Rozès, Porto Cruz et bien d’autres encore, autant de noms prestigieux de producteurs de porto que vous aurez l’occasion de découvrir après avoir simplement traversé à pied le plus beau pont de Porto, le Ponte Dom Luís I, pour rejoindre Vila Nova de Gaia.

				La vallée du Douro, où naissent les célèbres portos, produit également de grands crus de vin rouge et blanc qui méritent d’être goûtés. Alors, pour mieux les connaître, pourquoi ne pas vous évader en voiture ou en bateau le long de cette majestueuse vallée et ainsi profiter des paysages enchanteurs ?

				

			

			

				Derrière les mots

				Né en Belgique de mère flamande et de père francophone, Marc Rigole a eu la chance de grandir dans deux cultures complètement différentes et de s’en enrichir. Bien plus tard, sa formation d’assistant social fut pour lui un autre grand cadeau, celui de pouvoir découvrir et d’essayer de comprendre la complexité humaine, tant au niveau social que culturel. Ce n’est donc pas un hasard si l’attrait et le goût du voyage sont par la suite devenus parties intégrantes des passions qui l’animent. « Que ce soit dans l’infiniment petit ou dans le démesuré, notre planète regorge d’une telle diversité qu’il me semble impossible pour l’être humain de s’y ennuyer », affirme-t-il, « et en gardant l’esprit et les yeux grands ouverts, nos pouvons tous accéder à l’un des plus grand bonheurs qui soit, celui de s’émerveiller chaque jour! » 

				Outre le guide Porto, Marc est l’auteur du guide Ulysse Panamá.
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				Portrait

				Dans le monde occidental, le Portugal occupe une place à part dans l’histoire. Situé à l’extrémité du monde connu pendant des millénaires, il contribua d’une manière éclatante à agrandir ce monde, avec parfois l’angoisse terrible de l’apprenti sorcier, comme lorsque des expéditions catholiques partaient chasser les démons de l’archipel de Madère, fraîchement découvert par les pêcheurs (1420). 

				Par la suite, le Portugal jouera la démesure, se partageant le monde avec l’Espagne par décret du pape et colonisant le Brésil, cent fois plus grand que lui ! Ce rôle unique dans l’histoire, le voyageur le retrouve à chaque carrefour de son périple, véritable itinéraire à travers les siècles.

				Seconde ville du pays par sa population, Porto est aujourd’hui, comme autrefois, une ville de négoce et un port important. Malgré sa renommée mondiale, Porto est une ville relativement pauvre en monuments. À peine la conquête du Portugal terminée, les grands du royaume vont, en effet, lui préférer Lisbonne. Le visiteur ne doit donc pas s’attendre à être impressionné par le grand nombre d’attraits, mais sera sûrement surpris par l’atmosphère envoûtante et mystérieuse qui se dégage de cette ville. 

				Porto, pour des raisons qui semblent relever de l’irrationnel, possède en effet le pouvoir de séduire les passants et, après une courte promenade au cœur de la ville, le visiteur ne peut s’empêcher de succomber à son charme. De plus, depuis l’inscription de son centre historique au « patrimoine mondial » de l’UNESCO (1996), plusieurs immeubles ont fait l’objet d’appréciables restaurations. Aussi, avec la nomination de Porto comme « Capitale culturelle européenne » pour l’année 2001, plusieurs lignes de métro ont été installées et certaines places importantes de la ville ont été agréablement remodelées, autant de raisons supplémentaires pour visiter la ville qui a donné son nom au pays.
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				Géographie

				Sans ses îles de Madère et des Açores, le Portugal couvre 89 000 km2. Il est bordé par l’Espagne au nord et à l’est, et par l’Atlantique à l’ouest et au sud. La proximité de l’océan confère au Portugal sa spécificité géographique. Ses paysages et son relief sont plus variés que ceux de l’Espagne et changent plus souvent, même lorsque l’on parcourt de petites distances.

				Aucun point de ce pays de forme allongée ne se trouve à plus de 220 km de la mer, alors que du nord au sud le Portugal fait 560 km. Le plus haut sommet atteint 1 993 m, dans la Serra da Estrela; au nord du Tage, on rencontre un relief plutôt accidenté, en général constitué de vieux plateaux qui se sont déplacés lors de la formation des Pyrénées et des Alpes. Il subsiste une certaine activité sismique, en rien comparable toutefois au tremblement de terre qui détruisit Lisbonne en 1755. D’une manière générale, l’altitude croît en allant vers l’Espagne ainsi qu’en allant du sud vers le nord. Au sud du Tage se trouve une région sans grand relief.

				On se doit de mentionner ici quelques fleuves importants du pays : le Tage (Tejo), au bord duquel se trouve Lisbonne, le Minho, le Guadiana et le Mondego. Finalement, citons le plus célèbre fleuve du pays, le Douro (prononcé « Dorou »), qui est aussi le deuxième plus long fleuve du Portugal. C’est dans ses charmantes vallées escarpées que sont produits les célèbres portos qui ont apporté richesse et reconnaissance mondiale à la ville.

				En ce qui concerne la ville de Porto même, son « cœur » historique est situé à environ 5 km de l’embouchure du Douro, sur la rive nord du fleuve. La grande région métropolitaine de Porto, une entité administrative qui regroupe aujourd’hui pas moins de 16 municipalités autour de la métropole du Nord, compte près de 2 millions d’habitants. La ville de Porto même, peuplée d’environ 250 000 habitants, comprend 15 freguesias ou paroisses.

				
					Henri le Navigateur (1394-1460)

					Henri le Navigateur est peut-être l’infant le plus illustre qu’ait connu le pays. C’est véritablement lui qui va être l’instigateur de l’expansion coloniale portugaise. Après s’être installé à Raposeira (Algarve), il fait construire sur une presqu’île la forteresse de Sagres, où il réunit de nombreux documents tant sur la navigation que sur l’astrologie ou la cartographie. Il y crée un véritable « bureau d’études » sur la navigation que certains qualifient d’École de Sagres. Ces études suscitent ainsi un engouement pour la découverte qui fait envie à toutes les puissances européennes. D’éminents personnages tels que Christophe Colomb, Vasco de Gama et bien d’autres encore y puiseront une mine de renseignements. Bien qu’il ne participe pas directement aux expéditions, Henri le Navigateur s’entoure de navigateurs et de scientifiques réputés afin de promouvoir de nouvelles méthodes de navigation. C’est ainsi que, dès 1434, Gil Eanes double le cap Bojador (Sahara occidental) et entreprend la découverte des côtes africaines. Les grandes qualités d’administrateur de l’infant permettent également la mise en place de comptoirs coloniaux efficaces, assurant avant les autres la prédominance coloniale du Portugal en Afrique. Par la suite, le perfectionnement des navires aidant (création de nouveaux types de navires appelés « caravelles »), les « maîtres des mers » vont pousser plus loin encore leurs découvertes, aboutissant à de nouvelles richesses et à une expansion territoriale sans précédent.

				

				Histoire

				« Porto la travailleuse », c’est ainsi que ses habitants définissent leur ville. Pendant que Lisbonne s’amuse, que Coimbra étudie et que Braga prie, Porto travaille, dit le dicton populaire. Selon les historiens et archéologues, les premières présences humaines permanentes sur l’actuel territoire de la ville de Porto datent de l’âge de bronze. Les nombreux castros des régions du nord du Portugal, et ce, jusqu’au Douro, semblent confirmer cette hypothèse. Selon certains, c’est dans le périmètre du promontoire sur lequel se trouve aujourd’hui la Sé que serait « née » Porto. Ce n’est toutefois qu’à partir de 138 av. J.-C. qu’apparaissent les noms de Portus et de Cale (aussi écrit Calle), deux bourgs situés de part et d’autre du Douro, sous domination romaine comme le prouve la découverte de très belles mosaïques romaines au sein de la Casa do Infante. Aussi, les découvertes récentes d’amphores et de céramiques orientales, lors de diverses fouilles archéologiques dans la ville, démontrent les contacts des habitants de l’époque avec le Bassin méditerranéen et révèlent l’importance commerciale du Douro. C’est aussi durant cette période que va être édifiée une première enceinte destinée à protéger la ville, appelée la Murulha Primitiva.

				Après les périodes d’invasions suèves (Ve siècle) et celles des Wisigoths (VIe siècle), durant lesquelles la ville de Portus, devenue entre-temps Oporto (littéralement « le port »), se développe rapidement, suit l’ère de la domination musulmane sur toute la péninsule Ibérique. Vers l’an 1000, Porto et les régions au nord sont reconquises, puis sont intégrées au royaume de Galice en 1071.

				Vers 1093, en guise de remerciement de l’aide apportée par la Maison Bourguignonne dans sa lutte pour la Reconquête (Reconquista), la couronne de Castille confie à Henri de Bourgogne les territoires situés entre le Minho et le Mondego. Le comté de Portucale vient ainsi de naître. Peu après la mort d’Henri de Bourgogne, sa femme confie Porto à l’évêque Dom Hugo, qui accorde une charte à la ville dès 1123. Même si la capitale du comté est alors Braga, Oporto demeure néanmoins la ville la plus importante, grâce surtout à sa localisation stratégique pour la future reconquête des territoires du Sud. En l’an 1139, avec le soutien de la bourgeoisie locale, le fils d’Henri de Bourgogne, Alphonse-Henri, s’autoproclame « roi du Portugal » sous le nom d’Afonso I. Le Portugal devient ainsi un royaume indépendant de la Maison de Castille. En l’année 1146, les croisés de la Reconquête font escale à Porto et, sous l’influence de l’évêque, décident de se rallier à l’armée du roi Afonso Henriques afin de conquérir Lisbonne. Oporto confirme de cette manière son rôle d’important centre portuaire, d’où partent de nombreux vaisseaux pour la Reconquête.

				Durant le XIVe siècle, Porto connaît un développement économique important, et la ville s’étend alors au-delà de ses remparts primitifs. Sous l’ordre d’Afonso IV, la construction d’une nouvelle muraille est lancée, laquelle sera achevée vers 1369 sous le règne de Dom Fernando. Certains vestiges de cette enceinte, communément appelée la Muralha Fernandina, peuvent encore être admirés dans la ville.

				Vers la fin du XIVe siècle, en 1387, le roi Dom João I épouse la comtesse anglaise de Lencastre, officialisant ainsi l’union entre l’Angleterre et le jeune royaume, et inaugurant une longue période de relations commerciales fructueuses entre les deux pays. La cérémonie du mariage a lieu dans la Sé de Porto.

				En 1415, sous l’égide d’Henri le Navigateur (fils de João I), une importante expédition est mise sur pied pour la prise de Ceuta. La ville d’Oporto, chargée de l’approvisionnement de la flotte royale, est alors lourdement mise à contribution et doit se démunir de la plupart de ses vivres. Après le départ des soldats, les habitants devront se contenter des aliments restants, soit les tripes et les abats, difficiles à conserver lors de campagnes militaires. C’est ainsi que par la suite certains utiliseront injustement le qualificatif de tripeiros (mangeurs de tripes) pour désigner les habitants de Porto.

				Aux XVe et XVIe siècles, le port de Porto continue d’être un lieu très actif avec, comme principales occupations, la construction de vaisseaux et le commerce. Malgré ces activités, la ville, délaissée par la Couronne au profit de sa rivale du Sud, Lisbonne, ne bénéficie que peu des richesses rapportées des nouveaux territoires découverts, et peu de monuments prestigieux y sont construits. Par la suite, le désastre d’Alcácer Quibir et l’occupation espagnole qui s’ensuit de 1580 à 1640 plongent Porto dans une période de morosité ponctuée de nombreuses révoltes.

				La signature du traité de Methuen (voir p. Cliquez ici) en 1703 et l’avènement de João V marquent une période de renouveau pour la ville. Tandis que la production de vin dans la vallée du Douro augmente progressivement, son négoce et son entreposage, à Vila Nova de Gaia (de l’autre côté de la rive, en face de Porto), y amènent une classe bourgeoise presque exclusivement anglaise. Malgré la situation de quasi-monopole anglais, Porto profite de cette nouvelle manne, et nombreux sont les négociants qui y construisent leurs riches demeures et enrichissent la ville. Vers la même époque, le roi João V, devenu prospère par la découverte de mines d’or au Brésil, décide d’embellir la ville en engageant les meilleurs artistes et architectes européens de l’époque (surtout italiens). Porto devient une ville où le baroque s’exprime avec une telle exubérance que certains y verront un signe de perversion païenne. Profitant du tremblement de terre de 1755, le marquis de Pombal met fin au monopole commercial des Anglais sur le porto en créant la « Région Délimitée du Douro » (RDD), région miraculeusement épargnée par le terrible désastre. Par la suite, la ville continuera de prospérer jusqu’au moment où le Portugal s’engagera aux côtés de la coalition anti-française. 

				En mars 1809, Porto est envahie par les troupes napoléoniennes et, tandis qu’une tragique noyade (voir p. Cliquez ici) marque la fin de la résistance à l’envahisseur, une partie de la noblesse s’exile au Brésil. Malgré la libération de Porto peu de temps après, la ville et le pays tout entier ne parviennent pas à surmonter les difficultés : le pouvoir royal, en exil, est affaibli et les richesses du Brésil sont aux mains des Anglais qui contrôlent alors les principales routes maritimes.

				
					La découverte de la route maritime des épices

					Même si, grâce à Marco Polo et à la célèbre Route de la soie, l’Occident découvre les épices, c’est bien grâce à d’illustres navigateurs portugais tels que Vasco de Gama (1469-1524), Pedro Álvares Cabral (1467-1520) et Afonso de Albuquerque (1453-1515) qu’elles vont pouvoir « se répandre » dans l’Europe entière. Après diverses expéditions maritimes pendant lesquelles ils vont découvrir le Brésil, le cap de Bonne-Espérance, Madagascar, le golfe Persique, le sous-continent indien, le Sud-Est asiatique et la Chine, ils parviennent à installer de nombreux comptoirs commerciaux et à acheminer de grandes quantités d’épices vers Lisbonne. Le Portugal va ainsi briser le monopole du commerce avec l’Orient, détenu jusqu’alors par la célébrissime Venise.

				

				Excepté la construction de deux importants ponts franchissant le Douro et améliorant les communications et le commerce avec le reste du pays, les belles années de Porto sont désormais terminées et, durant tout le XIXe siècle, la ville est secouée par de nombreuses révoltes : révolution libérale d’abord en 1820, luttes civiles ensuite entre les partisans de Dom Pedro et les absolutistes soutenant Dom Miguel en 1832 et 1833, et enfin, soulèvement républicain en 1891. De plus, les troubles précédant la proclamation de la république en 1910 et, par la suite, ceux occasionnés par la guerre ouverte entre propriétaires terriens et classe ouvrière vont contribuer à l’affaiblissement économique général. Cette situation perdurera jusqu’à la mise en place de la dictature. En 1974, Porto, qui s’était plutôt bien accommodée des longues années de stabilité du régime Salazar, participe activement à la révolution des œillets.

				Aujourd’hui, avec ses quelque 250 000 habitants (près de 2 millions pour l’agglomération), Porto est la deuxième ville du Portugal. Grâce à son important port artificiel de Leixões, situé en aval, à Matosinhos, la ville bénéficie d’importantes retombées économiques. Tandis que les exportations du bois et de ses dérivés sont considérables, la pêche représente encore une activité très importante : le port de Leixões est à ce jour l’un des plus grands ports sardiniers du monde. Enfin, aujourd’hui plus encore qu’autrefois, Porto continue d’être un important centre de commercialisation et d’exportation vinicole dont la renommée n’est plus à faire.

				Depuis 1996, Porto peut s’enorgueillir de voir son nom apparaître sur la liste des sites protégés par l’UNESCO, et plusieurs de ses quartiers historiques ainsi que le pont Dom Luís sont dorénavant classés au « patrimoine mondial » de l’UNESCO. Par conséquent, de nombreuses maisons de la Ribeira ont fait l’objet de restaurations, et ce quartier des plus populaires se voit aujourd’hui, petit à petit, envahi par des restaurants chics et des bars branchés. 

				Pour l’année 2001, la ville fut proclamée « Capitale culturelle européenne » et, soucieuse de figurer au rang des grandes métropoles du monde, elle s’est dotée d’un réseau moderne de métro qui comporte aujourd’hui pas moins de cinq lignes, dont une desservant directement l’aéroport. Fort de ce succès, et afin d’accueillir dignement le Championnat d’Europe de football en 2004, Porto s’est parée d’un audacieux stade, l’Estádio do Dragão, élaboré par le célèbre architecte Manuel Salgado, qui travailla également à l’élaboration de l’Expo 98 tenue à Lisbonne. Enfin, dernier ouvrage en date, la construction de la Casa da Música, conçue par l’architecte néerlandais Rem Koolhaas. Bien que son inauguration eût été prévue pour l’année 2001, elle ne fut achevée qu’en 2005, tant le projet s’est avéré complexe. Cette véritable œuvre d’art est en effet d’une telle hardiesse qu’elle constitue un véritable attrait en soi qui mérite à lui seul le déplacement.
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